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Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X

Chers fidèles du doyenné,

En plein mois de juillet, tandis que nos Supé-
rieurs viennent de se réunir au Séminaire d’Ecône 
pour le Chapitre général (9 – 14 juillet), je vous 
écris ce mot. Les nominations des prêtres sont en 
effet peu à peu annoncées : un mouvement dans 
toutes nos maisons du doyenné va se réaliser durant les 
prochaines semaines.

Mulhouse

L’abbé Dubujadoux quitte l’Alsace pour se rendre à 
l’École Sainte-Marie en Bretagne. Il y devient professeur. 
C’est l’abbé Romanens qui devient prieur à sa suite. Bien 
rôdé depuis deux ans comme vicaire, il 
assumera ses fonctions sans crainte et 
nous lui souhaitons un heureux succès 
apostolique. A l’heure où je vous écris, 
je ne sais pas qui le secondera.

Strasbourg

L’abbé Berthe quitte et le prieuré et notre école où il a 
rendu une précieuse aide pendant trois ans, comme profes-
seur. Il est nommé au Séminaire de Flavigny. Son rempla-
çant sera l’abbé Rioult.

Nancy

Deux années se sont écoulées depuis l’arrivée en Lorrai-
ne de l’abbé Brucciani (fondations du prieuré et de l’école 
de Nancy). Notre abbé prend bientôt l’avion pour les Etats-
Unis d’Amérique. Il aura 
la charge du prieuré d’Ar-
mada, dans l’État du Mi-
chigan. C’est l’abbé Benoît 
Storez qui lui succédera 
à la tête des chapelles de 
Lorraine.

Étoile du Matin

Après huit années de la-
beur à Bitche, l’abbé Bille-
cocq est nommé vicaire 
à l’église Saint-Nicolas du 
Chardonnet, à Paris.

Achevant ce tour du 
doyenné, je vous fais part 

de mon propre départ. Je quitte donc le monde des 
écoles, après y avoir travaillé pendant dix-sept ans 
comme directeur. Je viens en effet de recevoir une 
nouvelle feuille de route : Gastines, près d’Angers. 
Une autre maison m’attend en effet, le prieuré Saint 
Louis-Marie Grignion de Monfort et ses chapelles, 

ainsi que la direction de l’œuvre des retraites spiri-
tuelles.

Deux abbés remplaceront ceux qui partent : les abbés 
Jean-Luc Radier (directeur) et Hubert Gaspard. Les an-
ciens de l’Etoile connaissent le futur directeur. Il y a déjà 
vécu sept années. Ainsi je suis heureux de laisser mes char-
ges à mon confrère. Je sais qu’il continuera avec talent l’œu-

vre d’éducation, le soin de notre chapelle 
et de notre doyenné.

Si j’ai intitulé cet éditorial « Cor 

unum », c’est bien en raison de ce qui 
nous unit dans notre Fraternité : un seul 

cœur, une seule âme, une même Foi. Vos prêtres ne s’ap-
partiennent pas. Sans oublier les confrères qui restent sur 
place, je veux ici remercier tous les prêtres qui quittent l’Al-
sace et la Lorraine, pour tout le travail apostolique réalisé. 
Que le Bon Dieu les accompagne partout où ils iront !

Afin de vous aider à accepter de bon cœur ces disposi-
tions, vous lirez avec profit quelques lignes tirées d’un petit 
ouvrage de Mgr Marcel Lefebvre. Au soir de son existence, 
notre Fondateur livre, entre autres choses, ses sentiments 

relatifs à ses propres muta-
tions. Que ce court extrait, 
résumé de toute la vie de 
Monseigneur, nous aide à 
hisser les yeux là où ils doi-
vent être fixés :

« Voyez ! Comme le bon 
Dieu me menait à chaque 
coup ! Toujours contre mes 
désirs ! Bien ! J’ai essayé de 
prendre ça avec bon cœur et 
puis avec courage, et je crois 
que c’est une des leçons que 
je voudrais que vous tiriez de 
ces exemples : que lorsqu’on 

Cor unum

Abbé Dominique Rousseau

Première Messe d’un jeune prêtre



fait la volonté du bon Dieu, et qu’on ne fait pas la sienne, le 
bon Dieu bénit. Puis on finit par s’attacher à la tâche que le 
bon Dieu nous a donnée. Ne pas s’effrayer. » (La petite histoire 
de ma longue histoire).

Je vous demande d’accueillir avec un esprit surnaturel 
tous ces changements, en vous recommandant bien sûr 
tous nos prêtres. Partir d’un prieuré, d’une école, dans les-
quels on a donné son temps, ses talents, ses sueurs et ses 
larmes, ne laisse pas insensibles les cœurs de vos prêtres. 
Hommes de Dieu, ils ne sont pas pour autant désincarnés. 
Ils ne quittent pas leur apostolat avec désinvolture ou stoï-
cisme. Ils savent cependant que les âmes d’autres fidèles les 
attendent ailleurs et ils s’y rendent avec un cœur généreux, 
celui des missionnaires qui quittent tout pour le Royaume 
de Dieu. Aussi, je demande pour chacun d’entre eux un ca-
deau de votre part : votre prière pour leur persévérance et 
leur fidélité, là où leurs Supérieurs les envoient.

Je vous remercie pour le bon accueil que, dès mon ar-
rivée voici trois ans, vous m’avez offert, non seulement à 
l’Étoile du Matin où j’ai passé la majeure partie de mes 
journées auprès de notre jeunesse, mais aussi dans les cha-
pelles du doyenné où je me suis toujours rendu avec joie. 
Je ne vous oublierai pas dans mes prières et vous attend à 
Gastines pour y suivre ... une retraite !

A l’Étoile du Matin, 20 juillet 2012

✥ ✥ ✥

 

 
Le mutisme doctrinal n’est pas la réponse à

« l’apostasie silencieuse »
 

DICI : Comment s’est déroulé le Chapitre général ? Dans 
quelle atmosphère ?

Mgr Fellay : Dans une atmosphère assez chaude, parce 
que le mois de juillet est particulièrement torride, en Va-
lais ! Mais dans une atmosphère très appliquée, sur le fond, 
car les membres du Chapitre ont pu échanger en toute li-
berté, comme il convient dans une telle réunion de travail.

DICI : Les relations avec Rome ont-elles été traitées ? N’y 
avait-il pas de questions interdites ? Les dissensions qui se 
sont manifestées au sein de la FSSPX, ces derniers temps, 
ont-elles pu être apaisées ?

Mgr Fellay : Cela fait beaucoup de questions ! Au sujet de 
Rome, nous sommes vraiment allés au fond des choses, et 
tous les capitulants ont pu prendre connaissance du dos-
sier complet. Rien n’a été mis de côté, il n’y a pas de tabou 
entre nous. Je me devais d’exposer précisément l’ensemble 
des documents échangés avec le Vatican, ce qui avait été 
rendu difficile par le climat délétère de ces derniers mois. 

Cet exposé a permis une discussion franche qui a éclairé 
les doutes et dissipé les incompréhensions. Cela a favorisé 
la paix et l’unité des cœurs, et c’est très réjouissant.

DICI : Comment voyez-vous les relations avec Rome après 
ce chapitre ? 

Mgr Fellay : Toutes les ambiguïtés ont été levées chez 
nous. Nous ferons très prochainement parvenir à Rome la 
position du Chapitre qui nous a donné l’occasion de préci-
ser notre feuille de route en insistant sur la conservation de 
notre identité, seul moyen efficace pour aider l’Eglise à res-
taurer la Chrétienté. Car, comme je vous l’ai dit récemment, 
« si nous voulons faire fructifier le trésor de la Tradition pour 
le bien des âmes, nous devons parler et agir » (voir entretien 

du 8 juin 2012). Nous ne pouvons garder le silence devant la 
perte de la foi généralisée, ni devant la chute vertigineuse 
des vocations et de la pratique religieuse. Nous ne pouvons 
nous taire devant « l’apostasie silencieuse » et ses causes. 
Car le mutisme doctrinal n’est pas la réponse à cette « apos-
tasie silencieuse » que même Jean-Paul II constatait, en 
2003.

Dans cette démarche, nous entendons nous inspirer non 
seulement de la fermeté doctrinale de Mgr Lefebvre, mais 
aussi de sa charité pastorale. L’Eglise a toujours considé-
ré que le meilleur témoignage en faveur de la vérité était 
donné par l’union des premiers chrétiens dans la prière et 
la charité. Ils ne faisaient « qu’un seul cœur et qu’une seule 
âme », nous disent les Actes des Apôtres (4, 32). Le bulletin 
de liaison interne de la Fraternité Saint-Pie X s’intitule Cor 
unum, c’est un idéal commun, un mot d’ordre pour tous. 
Aussi nous nous séparons avec force de tous ceux qui ont 
voulu profiter de la situation pour semer la zizanie, en op-
posant les membres de la Fraternité les uns aux autres. Cet 
esprit-là ne vient pas de Dieu.

DICI : Que vous inspire la nomination de Mgr Ludwig 
Müller à la tête de la Congrégation pour la Doctrine de la 
Foi ?

Mgr Fellay : L’ancien évêque de Ratisbonne, où se trouve 
notre séminaire de Zaitzkofen, ne nous apprécie pas, ce 
n’est un secret pour personne. Après l’acte courageux de 
Benoît XVI en notre faveur en 2009, il n’avait guère paru 
vouloir collaborer dans le même sens, et nous traitait com-
me des parias ! C’est lui qui déclarait alors que notre sé-
minaire devrait être fermé et que nos étudiants devraient 
aller dans les séminaires de leur région d’origine, avant d’af-
firmer sans détour : « Les quatre évêques de la Fraternité 
Saint-Pie X doivent tous démissionner » ! (voir entretien dans 

Zeit Online du 8 mai 2009).

Mais plus important et plus inquiétant pour nous est le 
rôle qu’il va devoir assumer à la tête de la Congrégation 
de la Foi qui doit défendre la foi, dont la mission propre 
est de combattre les erreurs doctrinales et les hérésies. Car 
plusieurs textes de Mgr Müller sur la transsubstantiation 
véritable du pain et du vin au Corps et au Sang du Christ, 
sur le dogme de la virginité de Marie, sur la nécessité pour 

Entretien avec Mgr Fellay à l’issue du Chapitre gé-

néral de la Fraternité Saint-Pie X - 16 juillet 2012



les non-catholiques d’une conversion à l’Eglise catholique… 
sont plus que discutables ! Sans aucun doute, ils auraient 
fait autrefois l’objet d’une intervention de la part du Saint-
Office dont est issue la Congrégation de la Foi qu’il préside 
aujourd’hui.

DICI : Comment se présente l’avenir de la Fraternité Saint-
Pie X ? Dans son combat 
pour la Tradition de l’Eglise, 
est-elle toujours sur une li-
gne de crête ? 

Mgr Fellay : Plus que ja-
mais nous devons effective-
ment garder cette ligne de 
crête fixée par notre vénéré 
fondateur. C’est une ligne 
difficile à tenir, mais abso-
lument vitale pour l’Eglise 
et le trésor de sa Tradition. 
Nous sommes catholiques, 
nous reconnaissons le pape 
et les évêques, mais devons 
avant tout conserver inaltérée la foi, source de la grâce du 
Bon Dieu. Il faut par conséquent éviter tout ce qui pour-
rait la mettre en danger, sans pourtant nous substituer à 
l’Eglise catholique, apostolique et romaine. Loin de nous 
l’idée de constituer une Eglise parallèle, exerçant un ma-
gistère parallèle !

Mgr Lefebvre a très bien expliqué cela, il y a plus de trente 
ans : il n’a voulu que transmettre ce qu’il avait reçu de l’Egli-
se bimillénaire. Et c’est tout ce que nous voulons à sa suite, 
car ce n’est qu’ainsi que nous pourrons aider efficacement 
à « restaurer toutes choses dans le Christ ». Ce n’est pas nous 
qui romprons avec Rome, la Rome éternelle, maîtresse de 
sagesse et de vérité. Pour autant il serait irréaliste de nier 
l’influence moderniste et libérale qui s’exerce dans l’Egli-
se depuis le concile Vatican II et les réformes qui en sont 
issues. En un mot, nous gardons la foi dans la primauté 
du Pontife romain et dans l’Eglise fondée sur Pierre, mais 
nous refusons tout ce qui contribue à l’« autodestruction 
de l’Eglise », reconnue par Paul VI lui-même, dès 1968. 

Daigne Notre-Dame, Mère de l’Eglise, hâter le jour de son 
authentique restauration !

Source : Dici n° 258

✥ ✥ ✥

Comme l’annonçait le communiqué de la Maison générale de la Fra-
ternité Saint-Pie X, du 14 juillet 2012, les membres du Chapitre gé-
néral ont adressé à Rome une déclaration commune. Elle est rendue 
publique aujourd’hui. Lors de l’entretien paru dans DICI, le 16 juillet, 
Mgr Bernard Fellay, indiquait que ce document était « l’occasion de 
préciser la feuille de route (de la Fraternité Saint-Pie X) en insistant 
sur la conservation de (son) identité, seul moyen efficace pour aider 

l’Eglise à restaurer la Chrétienté ». « Car, ajoutait-il, le mutisme doc-
trinal n’est pas la réponse à cette ‘apostasie silencieuse’ que même 
Jean-Paul II constatait, en 2003. »

« A la fin du Chapitre général de la Fraternité Sacerdota-
le Saint-Pie X, réunis auprès du tombeau de son fondateur 

vénéré Mgr Marcel Lefebvre, 
et unis à son Supérieur gé-
néral, nous les participants, 
évêques, supérieurs et an-
ciens de cette Fraternité, 
tenons à faire monter vers 
le ciel nos actions de grâce 
les plus vives pour les qua-
rante-deux ans de protec-
tion divine si merveilleuse 
sur notre œuvre au milieu 
d’une Eglise en pleine crise 
et d’un monde qui s’éloigne 
de jour en jour de Dieu et 
de sa loi.

Nous exprimons notre 
profonde gratitude à tous les membres de cette Fraternité, 
prêtres, frères, sœurs, tertiaires, aux communautés reli-
gieuses amies ainsi qu’aux chers fidèles pour leur dévoue-
ment quotidien et leurs ferventes prières à l’occasion de ce 
Chapitre qui a connu des échanges francs et un travail très 
fructueux. Tous les sacrifices, toutes les peines acceptées 
avec générosité ont certainement contribué à surmonter 
les difficultés que la Fraternité a rencontrées ces derniers 
temps. Nous avons retrouvé notre union profonde en sa 
mission essentielle : garder et défendre la foi catholique, 
former de bons prêtres et œuvrer à la restauration de la 
chrétienté. Nous avons défini et approuvé des conditions 
nécessaires pour une éventuelle normalisation canonique. 
Il a été établi que, dans ce cas, un chapitre extraordinaire 
délibératif serait convoqué auparavant. Mais n’oublions 
jamais que la sanctification des âmes commence toujours 
en nous-mêmes. Elle est l’œuvre d’une foi vivifiée et opé-
rante par la charité selon la parole de Saint Paul : « Car nous 
n’avons pas de puissance contre la vérité ; nous n’en avons 
que pour la vérité » (II Cor., XIII, 8) et encore : « Le Christ 
a aimé l’Eglise et s’est livré lui-même pour elle… afin qu’elle 
soit sainte et immaculée » (cf. Eph. V, 25 s.).

Le Chapitre estime que le premier devoir de la Fraternité 
dans le service qu’elle entend rendre à l’Eglise est celui de 
continuer, avec l’aide de Dieu, à professer la foi catholique 
dans toute sa pureté et intégrité, avec une détermination 
proportionnée aux attaques que cette même foi ne cesse de 
subir aujourd’hui.

C’est pourquoi il nous semble opportun de réaffirmer 
notre foi dans l’Eglise catholique et romaine, seule Eglise 
fondée par Notre Seigneur Jésus-Christ, en dehors de la-
quelle il n’y a pas de salut ni de possibilité de trouver les 
moyens qui y mènent ; dans sa constitution monarchique, 
voulue par Notre Seigneur, qui fait que le pouvoir suprême 
de gouvernement sur toute l’Eglise revient au pape seul, vi-

Déclaration du Chapitre général

de la Fraternité Saint-Pie X

Autel du Séminaire d’Ecône



caire du Christ sur terre ; dans la royauté universelle de 
Notre Seigneur Jésus-Christ, créateur de l’ordre naturel et 
surnaturel, auquel tout homme et toute société doit se sou-
mettre.

Pour toutes les nouveautés du Concile Vatican II qui res-
tent entachées d’erreurs et pour les réformes qui en sont 
issues, la Fraternité ne peut que continuer à s’en tenir aux 
affirmations et enseignements du Magistère constant de 
l’Eglise ; elle trouve son guide dans ce Magistère ininter-
rompu qui, par son acte d’enseignement, transmet le dépôt 
révélé en parfaite harmonie avec tout ce que l’Eglise entière 
a toujours cru, en tout lieu.

Egalement la Fraternité trouve son guide dans la Tra-
dition constante de l’Eglise qui transmet et transmettra 
jusqu’à la fin des temps l’ensemble des enseignements 
nécessaires au maintien de la foi et au salut, en attendant 
qu’un débat ouvert et sérieux, visant à un retour des autori-
tés ecclésiastiques à la Tradition, soit rendu possible.

Nous nous unissons aux autres chrétiens persécutés 
dans les différents pays du monde qui souffrent pour la 
foi catholique, et très souvent jusqu’au martyre. Leur sang 
versé en union avec la Victime de nos autels est le gage du 
renouveau de l’Eglise in capite et membris, selon ce vieil 

adage « sanguis martyrum semen christianorum ».

« Enfin nous nous tournons vers la Vierge Marie, elle aussi 
jalouse des privilèges de son divin Fils, jalouse de sa gloire, 
de son Règne sur la terre comme au Ciel. Combien de fois elle 
est intervenue pour la défense, même armée, de la Chrétienté 
contre les ennemis du règne de Notre Seigneur ! Nous la sup-
plions d’intervenir aujourd’hui pour chasser les ennemis de 
l’intérieur qui tentent de détruire l’Eglise plus radicalement 
que les ennemis de l’extérieur. Qu’elle daigne garder dans l’in-
tégrité de la foi, dans l’amour de l’Eglise, dans la dévotion au 
successeur de Pierre, tous les membres de la Fraternité Saint-
Pie X et tous les prêtres et fidèles qui œuvrent dans les mêmes 
sentiments, afin qu’elle nous garde et nous préserve tant du 
schisme que de l’hérésie.

« Que saint Michel archange nous communique son zèle 
pour la gloire de Dieu et sa force pour combattre le démon.

« Que saint Pie X nous fasse part de sa sagesse, de sa scien-
ce et de sa sainteté pour discerner le vrai du faux et le bien 
du mal, dans ces temps de confusion et de mensonge. » (Mgr 
Marcel Lefebvre, Albano, 19 octobre 1983).

Ecône, le 14 juillet 2012

Assomption, 15 août

Après la grand’Messe, pique-nique paroissial

Vêpres, Bénédiction des Herbes et
Procession du Vœu de Louis XIII à 15h30
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Carnet de famille
Baptêmes

Flavie Burg, née le 8 juin, baptisée le 9 juin 2012
Astrid Remy, née le 8 juin, baptisée le 23 juin 2012

Travaux d’été : de nouvelles classes, puis l’arrivée d’un ascenseur

Pèlerinage à Domrémy
Dimanche 23 septembre

Avec la présence de M. l’abbé de Cacqueray,
Supérieur du district de France
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